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Résumé 
Dans le but de mieux connaître le recrutement de P. subtilis dans la 

pêcherie industrielle èn mer et de localiser les nouriceries de juvéniles, 
une étude a été faite sur les stades postlarvaires. 

Les variations de l’abondance des postlarves ont été étudiées par 
échantillonnage au filet 1 planc(on durant 3 cycles annuels pour la 
rivière de Cayenne et 1 an pour le fleuve Shamary .  D q s  le cas du 
Sinnamary, l’existence d’un coin salé a conduit A échantiuonner près 
du fond. 

L’influence de différents facteurs de l’environnement (salinité, 
transparence, courant de marée, lune) sur l’alpndhce est analysée. 

Au cours d’un cycle de marée, le maximum d’abondance des post- 
larves en surface est observé au voisinage du maximum de courant de 
flot, un peu avant l’heure de la pleine mer. 

Le cycle annuel montre dans les deux estuaires un pic principal 
d’abondance en avril-mai et des pics moins importants en juin, sep- 
tembre et décembre. 

On observe,une bonne relation entre ce cycle d’abondance des 
postlarves et le cycle de reproduction des femelles en mer. Le décalage 
d’un mois entre la reproduction des adultes en mer et le recrutement 
des postlarves en estuaire correspond bien à I’âge des postlarves géné- 
ralement cité dans la littérature. 

L’abondance des postlarves, beaucoup plus élevée en mai qu’en 
septembre, confirme l’hypothèse d’une plus grande fécondité des 
femelles se reproduisant en début d’année. 

L’influence des facteurs de l’environnement tels que la pluviomé- 
trie sur la survie des postlarves est évoquk. Des informations sur les 
variations d’abondance des postlarves de l’espèce Xiphopenaeus 
kmyeri (Heller, 1862) sont également données. 

, Abstract 
Recruitment of postlarvae of the shrimp Penaeus subtilis 
(Perez Farfante, 1967) in two estuaries of French Guiana 

In order to improve our knowledge of the recruitment of Peoaeus . 
subtilis in an industrial fishery at sea, a study was done on the 
postlarval stages. 

Variations in postlarval abundance were studied by sampling 
plankton during 3 annual cycles in the Cayenne River and for one year 
in the Sinnamary River. In the Sinnamary River, a salt wedge,. 
phenomenon encouraged sampling near the bottom. 

The influence of different environmental factors such as salinity, 
transparency and tidal current on abundance is analysed. 

During a tidal cycle, maximal postlarval abundance is observed 
close by the maximum flood current, a little before the high-tide hour. 

The annual cycle of abundance in the two estuaries shows a main 
peak in April-May and some smaller peaks in June, September and 
December. 

A good relationship is observed between this annual cycle of 
postlarval abundance and the breeding cycle of adult females at sea. 
The delay of one month between the breeding of adults at sea and 
recruitment of postlarvae in the estuaries corroborates the data in 
literature. . . 

Postlarval abundance is much greater in May than in September; 
this confir” the hypothesis of a greater fecundity of the adult female 
population breeding in the first part of the year. 

The influence of. environmental factors such as rainfall on the 
survival of postlarvae is discussed. Some information on the abundance 
of Xiphopenaeus kroyeri (Heller, 1862) postlarvae is given. 

~ 

(1) ORSTOM, BP 165, F 97323 Cayenne,’Guyane française. 
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INTRODUCTION ,. 

La pêche crevettière constitue la p r e ~ è r e  ressource 
économique de la Guyane. Les débarquements sont de 
l’ordre de 4 O00 tonnes par an et représentent une 
kaleur de 300 millions de francs. L’essentiel des cap- 
‘bres est constitué de Penaeus subtilis (Perez Farfante, 
$967). Ces grandes crevettes pénéides tropicales nom- 
mées “brown shrimp” (longueur totale maximale de 
24 cm) ont un cycle vital bien connu @g. I )  (GARCIA et 
LE RESTE, 1981). Les adultes vivent en mer sur des 
fonds vaseux de 20 à 60 mètres. La ponte produit des 
œufs qui se transforment en larves planctoniques puis 
en postlarves. Celles-ci, âgées d’environ 3 semaines, 
recherchent des eaux dessalées et pénètrent dans les 
estuaires en utilisant la marée. Les postlarves devien- 
nent des “juvéniles” benthiques qui ont une croissance 
très rapide en milieu saumâtre où ils séjourneront de 2 

à 3 mois. Ceux-ci migrent ensuite vers la mer et rejoi- 
gnent le stock adulte. 

Dans le but de gérer au mieux la pêcherie, des 
études ont été menées par I’IFREMER (DINTHEER et 
ROSE, 1986; DINTHEER et al., 1989; WILLMANN et 
GARCIA, 1986). Ces études basées sur l’analyse des sta- 
tistiques de pêche ont permis, grâce à un modèle bio- 
économique, de proposer un effort de pêche optimum 
en fonction de la stratégie d’exploitation. A propos des 
résultats de la pêcherie, deux remarques préliminaires 
doivent être faites : tout d’abord,, les statistiques rela- 
tives ?i la période 1968-1979 antéijeure à la fermeture 
dés ZEE (Zones Économiques Exclusives) ne seront 
pas utilisées en ce qui concerne les prises par unité 
d’effort car la provenance des crevettes débarquées 
n’est pas connue, les bateaux ne pêchant pas unique- 

--- 
I 
I 
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. POSTLARVE 

ESTUAIRE JUVENILE 

FIG. 1. - Différents stades du cycle biologique d’une crevette pénéide. Les nombreux stades planctoniques se développent B p h  des ceufs qui 
sont libérés en mer. Les stades postlarvaires et juvéniles gagnent les estuaires et les eaux intérieures. Deux à trois mois plus tard, les juvé- 
niles migrent en mer pour devenir adultes et se reproduire. 

FIG. 1. - Diagram of the life stages of a species of penaeid shrimp. The numerous drifting stages develop from eggs released in offshore water. 
The young move to the estuaries and inshore waters, 2 to 3. months later returning to offshore deep waters to spawn. 
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ment en Guyane; ensuite, le cycle vital très court des 
crevettes pénéides (maturité à 5 mois et durée de vie 
maximale de 2 ans) conduit le stock à répondre rapide- 
ment à une exploitation par pêche. 

On constate sur la période 1981-1991 l’existence de 
‘‘b0MeS a~~néeS’’ (1980, 1981, 1987, 1988, 1990, 1991) 
et de “mauvaises années” (1984, 1985, 1989) en ce qui 
conceme les rendements des bateaux (fig. 2). Les varia- 
tions de l’effort de pêche, peu importantes, ne permet- 
tent pas d’expliquer ces fluctuations . 

Il est tentant de penser que ce phénomène est dû à 
une action des facteurs de l’environnement sur le 
recrutement des crevettes. Les stades postlarvaires et 
juvéniles qui représentent l’écophase continentale du 
cycle sont soumis à de fortes variations des conditions 
du milieu qui déterminent leur survie et par la suite les 
résultats de la pêcherie (WITZELL et ALLEN, 1983; 
GARCIA et al., 1984a et b). En Guyane, une bonne cor- 
rélation avait été mise en évidence entre les captures 
de crevettes par unité d’effort de la pêcherie indus- 
trielle et le débit moyen annuel des fleuves Maroni et 
Oyapok, au cours de l’année précédente (COUTURIER, 
1986). Cependant, cette corrélation n’est plus vérifiée 
à partir de 1989 et une étude plus fine devra être réali- 
sée. 

Evolution de. la êcherie crevettière 
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1 + prises * effort --K. cpue I 
FIG. 2. - Évolution de la pêcherie, d’apr2s les statistiques de pêche 

. obtenues auprès des crevettiers basés àcayenne. 

FIG. 2. -Evolution of thejìshery, as recorded by shrimpers based ai 
Cayenne. 

Les stades précoces du cycle sont mal connus en 
Guyane où les conditions climatiques sont souvent très 
particulières, empêchant l’emploi de critères obtenus 
pour d’autres pays. Des études sont en cours sur la 
localisation des nourriceries, les variations d’abon- 
dance, la durée des stades et des écophases. 

ACQUISITION DES DONNÉES 

La première étape de notre travail a consisté à étu- 
dier les variations d’abondance des postlarves et leur 
localisation, en effectuant un échantillonnage régulier 
au filet à plancton en estuaire. 

Les deux espèces de postlarves de loin les plus 
abondantes étaient Penaeus subtilis et Xiphopenaeus 
kroyeri (Heller, 1862). Elles ont pu être identifiées 
(figs. 3 et 4 )  selon les critères suivant COOK (1966), 
”FRO et COOK (1962), et ZAMORA et TRENT (1968) : 
- la forme du rostre (plus long chez X .  kroyeri), 
--‘la présence de dents subrostrales (chez P.  subtilis), 
- la longueur du dernier segment abdominal (plus 

.long chez P.  subtilis). 
D’après de nombreux auteurs (ALLEN et al., 1980; 

BAXTER et RENFRo, 1967; ELDRED et al., 1965; GARCIA, 
1977, IVERSEN et IDYLL, 1960; LHOMME, 1981 et 1989; 
ROESSLER et REHRER, 1971; SUBRAHMANYAM et mo, 
1970), l’abondance maximale des ’ postlarves de cre- 
vettes pénéides en surface est généralement observée la 

nuit (faible lumière), à la pleine ou à la nouvelle lune 
(forte marée), au moment où le courant de flux est le 
plus fort. Cependant une certaine variabilité de l’heure 
du maximum oblige 2 éChant&“ avant et après, le 
maximum du flot. 

Les récoltes ont débuté sur la rivière de Cayenne en 
juin 1989 (fis. 5). Dans cette rivière, le débit moyen 
annuel très faible (42 m3/sec.) s’oppose peu à 
l’influence de la marée. La profondeur ne dépasse pas 
5 mètres et les masses d’eau sont homogènes sur la 
verticale. La très forte turbidité qu’on y observe est due 
à la remise en suspension des sédiments vaseux par les 
courants à chaque marée. 

L’échantillonnage a été fait en surface pendant 
12 heures de nuit avec un trait toutes les heures. Le 
filet, équipé d’un débit-mètre, a un diamètre de 75 cm 
et une maille de 1 mm. Le volume d’eau filtré est de 
l’ordre de 80 m3 pour un trait de 3 mn. Des données 
concernant l’environnement sont systématiquement 
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FIG. 3. - Modifications morphologiques des postlarves de Penaeus 

FIG. 3. - Morphological modifications of Penaeus subtilis 

subtilis au cows de leur croissance. 
. .  

postlarvae during growth. 

récoltées avec chaque échantillon de plancton f tempé- 
rature, salinité, transparence, sens et vitesse du courant. 

Des essais menés sur des cycles de 24 heures nous 
ont rapidement montré qu'il n'y avait pas de différence 
significative entre I'abondAce maximale du jour et 
celle de la nuit. Cela est très probablement dû à la forte 
turbidité de l',eau qui empêche la lumière de pénéker. 
En effet, les mesures au disque de Secchi donnent des 
transparences de 2 à 40 cm. Les sorties ont donc pu 
être effectuées pendant le jour, tous les quinze jours à 
la pleine lune et à la nouvelle lifie., 

tillonnage au fleuve Sinnamary (fig. 5). Les premiers 
essais avec la même technique de collecte que dans'la 
rivière de Cayenne (trait de filet à plancton en surface 
pendant un cycle de marée) n'ont permis que des cap- 
tures pratiquement nulles. 

' 

, Nous avons ensuite étendu notre kecteur d'échan- 

1 10 KM L.T. 

13 UM L.T. -- 
FIG. 4. - Modifications morphologiques des postlarves de 

FIG. 4. - Morphological modifications of Xiphopenaeus kroyeri 

Xiphopenaeus kroyeri au cours de leur croissance. 

postlarvae during growth. 

Le fleuve Sinnamary est très différent sur le plan de 
l'hydrodynamique de la rivière de Cayenne. L'estuaire 
moins ouvert sur la mer, plus profond et dont le débit 
est plus important (débit moyen annuel 250 m3/sec.) 
que celui de la rivière de Cayenne, est stratifié. Les 
eaux marines pénètrent par le fond soíis la forme d'un 
coin salé qui oscille avec la marée et ne se mélange 
pas avec les eaux de surface (LOINTIER, 1986). En sup- 
posant que les postlarves se cantonnaient dans la 
couche salée près du fond, nous y avons effectué des " 
traits au moyen d'un filet lesté. Des captures signifi- 
catives de postlarves et juvéniles ont alors été obte- 
nues. 

Sur la rivière de Cayenne, nous disposons d'environ 
1 O00 échantillons couvrant une période de 2 ans et 
demi, de juin 1989 àfin 1991. 

Au cours d'un cycle de marée effectué le 9/3/91, 
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FIG. 5. -Position des stations d’échantillonnage. 

FIG. 5. -Location of sampling stations. 

FIG. 6.  - Variations d’abondance des postlarves de Penaeus 
subtilis (PLPS), en relation avec un cycle de marée 
(rivibre de Cayenne, 9/3/1991). Salinité en g/l ,  transpa- 
rence en cm, abondance des postlanies en nombre par 
100 m3, courant en nœuds. 

FIG. 6:- Abundance variations of postlarval’ Penaeus subtilis 
(PLPS) during a tidal cycle, Cayenne River, 9/3/1991. 
Salinity in gll, transparency in em, postlarval abundance 
in number per I O0 d. current speed in knots.. 
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FIG. 7. -Relation entre l’abondance des postlarves de Penaem subtilis et l’heure de la marée haute. Les valeurs portées en abscisse représentent 3 

l ’écm (en mn) entre l’heure du trait de plancton et l’heure de la pleine mer aux îles du Salut, suivant la marée montante pendant laquelle 
était effectué I’échantillonnage. Rivière de, Cayenne et fleuve Sinnamary. 

FIG. 7. - Rezationship between the abundance of postlarval Penaeus subtilis and the high-tide hour. The values on x-axis correspond to the 
difference between the rime of the plankton tow and the time of the high-tide, at the Islands of Salut, following the flood tide during which 
sampling was done. Cayenne River and Sinnamaly River. 

l’abondance maximale des postlarves en surface se 
situe au voisinage du maximum de flot ou un peu 
après; à ce moment, la transparence est minimale, la 
salinité est forte mais sa valeur maximale n’est pas 
encore atteinte (fig. 6). Dans la rivière de Cayenne, les 
renverses de courant ont lieu environ une demi-heure 
après l’étale de marée, le courant de flot maximum est 
donc observé 2 heures’30 avant la pleine mer. 

Sur l’ensemble des sorties dans l’estuaire de la 
rivière de Cayenne, on constate que le maximum 
d’abondance se situe environ une heure avant l’heure 

L 

de la haute mer aux îles du Salut suivant la marée mon- 
tante pendkt laquelle était effectué l’échahtillonnage : 
figure 7A. Ce résultat a permis de réduire à 4 heures la 
durée de l’écha’ntillonnage nécessaire pour définir un 
indice d’abondance par quinzaine. ’ 

Sur le fleuve Sinnamary, nous disposons d’environ 
500 échantillons prélevés près du fond à partir du 
20/7/1990 jusqu’à fin 1991. Les résultats obtenus pour 
la variation d’abondance des postlarves sur un cycle de 
marée sont très voisins de ceux de la rivïère de 
Cayenne (Fig. 7B).  

LE CYCLE BIOLOGIQUE DE PENMUS SUBTZLIS 

II a été décidé, pour chaque sortie, de retenir la 
valeur maximale de l’abondance, exprimée en nombre 
de postlames par 100 m3 d’eau filtrée, comme indice 
d’abondance pour la quinzaine. La moyenne mensuelle 
est ensuite calculée. Cet indice mensuel est reprssenté 
sur un cycle annuel fig. 8). 

’ Trois pics d’abondance centrés sur avril-mai, sep- 
tembre-octobre et janvier présentent une certaine 
constance d’une année àl’autre. On peut alors compa- 
rer cette courbe d’abondance d’une part à la reproduc- 
tion des femelles en mer et d’autre part au recrute- 

’ 

. 

ment des individus juvéniles dans la pêcherie fig. 9). 
Sur la courbe A, une ponte ‘importante est observée 
en mars (pic 1). Sur la courbe B, le pic de postlarves 
correspondant s’observe (pic 1) en avril-mai, soit 
1 .  mois plus tard, âge moyen auquel les postlarves 
pénètrent dans les estuaires et les marais côtiers. Sur 
la courbe C, le recrutement des juvéniles correspon- 
dant (pic 1) est centré sur septembre, soit 3 mois plus 
tard. Un raisonnement ‘halogue peut être fait sur les 
seconds et troisièmes pics de reproduction (juillet et 
novembre). 
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FIG. 8. - Variation d'abondance des postlarves de Penaeus subtilis 
au cours d'un cycle annuel. A : rivière de Cayenne. B : fleuve 

FIG. 8. -Abundance variations. of postlarval Penaeus subtilis during 
an annual cycle. A: Cayenne River. B:  Sinnamary River. 

Sinnamary. 

La durée du séjour continental des postlarves et des 
juvéniles peut être ainsi évaluée à 3-4 mois. Leur âge 
au recrutement dans la pêcherie industrielle en mer est 
alors de 4 à 5 mois si l'on tient compte du fait que 
l'âge des postlarves pénétrant dans l'estuaife est de 1 
mois. 

Il est important de noter que le devenir des diffé- 
rentes cohortes de postlarves n'est pas identique. En 
effet, le pic de ponte 1 correspond à la saison humide et 
précède de peu le mois de pluviométrie maximale (mai). 
On peut y voir une adaptation du cycle biologique de 
l'espèce aux conditions d'environnement car c'est en 
saison humide que la surface des zones dessalées favo- 
rables à la croissance des postlarves est la plus impor- 
tante. De plus cette ponte pourrait être la plus forte du 
point de vue de la fécondité du stock car, à cette 
période, le nombre d'individus dans la population est 
élevé (DINTHEER et ROSE, 1986). La reproduction cor- 
respondant au pic 2 se produit dans des conditions de 

' 

I r;l 

mois 

FIG. 9. - Relation entre le cycle de reproduction des femelles, le 
cycle de recrutement des postlarves en estuaire et le cycle de 
recrutement des juvéniles en mer pour Penaeus subtilis. 
Année 1990, moyennes mensuelles. 

- A. Reproduction : pourcentage de femelles mkes  dans les captures 
des crevettiers (stade 3; mini" 9 %, maximum 21 %). 

- B. Postlarves : nombre de postlarves par 100 m3 dans l'estuaire de 
la rivière de Cayenne (minimum 2, maximum 2 500). 

- C. Recrutement : pourcentage de la catégorie de taiUe 125-19,6 g 
dans les captures des crevettiers français (minimum 12 %, 
maximum 41 %). 

- D. Pluviométrie : en mm d'eau B Kourou (minimum 51, maximum 
513). 

FIG. 9. -Relationship between the reproduction cycle of the adult 
females, the recruitment cycle of the postlarvae in rhe estuary 
and the recruitment cycle of the juveniles at sea for Penaeus 
subtilis. Year 1990, monthly means. 

- A .  Reproduction : percentage of mature females in the commercial 
catches of the shrimp trawlers (stage 3, minimum 9 %, 
maximum 21 %). 

- B .  Postlarvae : postlarval abundance in number per IO0 cubic 
metres in the Cayenne River estuary (minimum 2, maximum 
2500). * 

- C.  Recruitment : percentage of the commercial size category 123 
to 19.6 g in the commercial catches of the shrimp trawlers 
(minimum 12 %. marimum 41 %). 

- D .  Rainfall in mm at Kourou (minimum 51, man'mum 513). 

milieu nettement moins favorables, en début de saison 
sèche. Bien qu'il soit difficile de connaître la part res- 
pective des maximums de postlarves 1 et 2 dans le dôme 
1-2 de la courbe C, il est probable qu'il provient surtout 
de la première cohorte de postlarves notée 1 sur la 
courbe B. Au contraire, le recrutement correspondant à 
la reproduction de fin d'année (courbe C, pic 3) semble 
peu important. Il correspond à un faible effectif de la 
population adulte et le maximum de larves se produit en 
début de saison des pluies (courbe B, pic 3), ce qui, 
compte tenu du temps nécessaire- à la création de zones' 
dessalées, est peu favorable à la survie des postlkes. 
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Il faut signaler que la nature des données dispo- 
nibles introduit un certain nombre de biais : 
- le pourcentage de femelles mûres ne traduit pas 

l’importance absolue de la reproduction : il faudrait 
connaître également l’effectif de la population corres- 
pondante, 
. - l’indice d’abondance des postlarves représenté 

est obtenu sur le seul estuaire de la rivière de Cayenne. 

Des décalages daris le temps peuvent exister, selon une 
direction parallèle à la côte, entre les abondances 
observées dans différents estuaires, 
- l’indice de recrutement utilisé est lié à la straté- 

gie de pêche des crevettiers; d‘éventuels rejets de petits 
individus peuvent introduire un biais supplémentaire. 
Le choix des données provenant des seuls bateaux fran- 
çais réduit autant que possible ce risque d’erreur. 

LE CYCLE BIOLOGIQUE DE XZPHOPENAEUS KROYERZ 

A 1 - 3 5 0 1  5 

1 2 3 4 5 6 7 8 9 1 0 1 1 1 2  
mi3 

I*  1989 -+++ 1990 --t 1991 1 

L’autre espèce rencontrée avec une abondance 
notable dans les traits de plancton est X. kroyeri, appe- 
lée “sea bob”. Il s’agit d’une espèce de plus petite taille 
(longueur totale maximale de 15 crn) que P .  subtilis, qui 
fait I’objet d’une petite pêche artisanale en estuaire 
mais représente surtout une prise accessoire très impor- 
tante des crevettiers quand ils travaillent près de la côte. 
Ces captures de faible valeur commerciale sont en géné- 
ral rejetées bien que constituant un potentiel important. 

Lors d’un cycle de marée, la courbe d’abondance en 
surface montre une forme semblable à celle observée 
pour P. subtilis avec cependant un décalage du maximum 
dans le temps (au voisinage de l’étale de marée haute). 

Les variation d’abondance des postlarves de 
Xiphopenaeus kroyeri sur un cycle annuel sont repré- 
sentées sur lafigure 10. Contrairement à celles de 
l’espèce P. subtilis toujours présentes dans les échan- 
tillons, les postlarves de “sea bob” ne se rencontrent en 
quantité notable qu’en juillet-août et octobre- 
novembre, soit en début et en fin de saison sèche. Cela 
correspond assez bien aux 2 périodes de reproduction 
des adultes en mer, qui sont juin et novembre- 
décembre (LINS OLIVEIRA, 1991). 

FIG. 10. - Variations d’abondance des postlarves de Xiphopenaeus 
kroyeri au cours d’un cycle annuel. A : rivière de Cayenne. 
B : fleuve Sinnamary. , 

FIG. 10. -Abundance variafion? of postlarval Xiphòpenaeus kroyeri 
during an annual cycle. A: Cayenne River. B :  Sinnamary 
River. 

. *  

LES NOURRICERIES 

Une analyse des images des satellites SPOT et 
LANDSAT a été faite pour mettre en évidence les sec- 
teurs côtiers (estuaires ou marais) qui représentent des 
noumceries potentielles pour les crevettes pénéides. 

Les critères environnementaux et morphologiques 
favorables sont d’après GALOIS (1975) : une communi- 
cation avec la mer au moins périodique, la .présence’.de 
matière organique et de débris végétaux sur le fond, un 
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FIG.11. - Embouchure du fleuve Sinnamary; image satellitaire LANDSAT du lSn/SS; traitement mettant en 

FIG. 11: - Mouth of the Sinnamary Rive;; LANDSAT satellite picture on 18 July 1991; data processing 

évidence les zones inondées et les matieres en suspension (le fleuve est àl’extrême gauche). 

revealed the submerged zones and suspended matter (the river is at the extreme left). 

substrat meuble, une salinité comprise entre 5 et 25 
pour mille. De plus, cet ensemble de conditions doit 
être réuni à la période de recrutement des postlarves 
dans les eaux dessalées. 

La zone étudiée oÙ se situent deux estuaires impor- 
tants, celui du Sinnamary et celui de 1’1racoub0,’est 
comprise entre la commune d’organabo et le Centre 
spatial guyanais. Une image LANDSAT du 18 juillet 
1988 a été exploitée; elle est prise à marée haute-et pré- 
sente un ennuagement nul, ce qui est rare; la résolution 
est de 30 mètres. 

Un traitement approprié a été réalisé afin d’avoir un 
contraste suffisant pour apprécier la distribution des 

concentrations de matières en suspension et les diffé- 
rences entre les eaux douces et marines (l?gure II). Le 
calcul montre que la surface totale des marais en 
contact avec la mer est de 6Q kmz. 

La distinction entre les marais sous influence océa- 
nique et ceux qui ne rentrent pas en contact avec l’eau 
de mer est encore délicate mais une étude plus appro- 
fondie permettra de lever cette ambiguïté et de classer 
correctement les deux types de marais. Une étude-de 
terrain devra compléter l’analyse prospective pour véri- 
fier la présence effective des postlarves et des juvéniles 
dans les nouniceries potentielles. 

CONCLUSION 

Un protocole d’échantillonnage des postlarves dans 
les estuaires de la rivière de Cayenne et du fleuve 
Sinnamary a pu être mis au point; le problème de 
l’identification des espèces a été résolu. 

Nous avons ainsi défini un indice de recrutement par 

’ quinzaine lunaire ou mensuel. Le rapprochement‘ de cet. 
indice de recrutement avec la reprod’uction des 
femelles adultes en mer d’une part et le recrutement 
des juvéniles dans la pêcherie d’autre part permet de 
préciser la chronologie du cyclebiologique. 
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Une détermination des zones de noumceries poten- -.' ' 'stades jeunes et par la suite sur les rendements de la 
pêche industrielle en mer. 

Le cycle de.reproduction des adultes semble coïnci- 
der (pour 2 périodes sur 3) avec le début des deux sai- 
sons des pluies pendant lesquelles la surface des zones 
dessalées favorables à la survie des postlarves devient 
plus importante. 

tielles par traitement d'images satellitaires a été ten- 
tée. Elle devra être accompagnée par une vérité ter- 
rain. 

La grande sensibilité des stades postlarvaires et 
juvéniles aux facteurs de l'environnement permet de 
concevoir l'influence de ces facteurs sur la survie des 
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